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campagne environnante et les champs qui
bordent les deux pistes en herbe. On se sent
loin de Paris, loin de Roissy – qui n’est pourtant
qu’à deux minutes de vol. 

Aux Ailerons, on est donc au calme, mais on
n’est pas inactif. En particulier, on voyage
beaucoup. La Bretagne et la Corse sont des
destinations très prisées. Mais on va parfois
bien plus loin. Ainsi, trois avions se sont ren-
dus aux Baléares il y a peu. Deux autres sont
allés jusqu’à Saint-Louis du Sénégal :
« Deux équipages ont décollé de
Moisselles pendant que d’autres
pilotes partaient par la ligne.
Au retour, ils ont échangé
leurs places », raconte
Éric Trochain-Bertrand,
chef-pilote, l’un des
deux salariés du club –
le second est Nicolas
Joly, mécanicien. 

RÉUSSITE

Le jour de notre visite
à Moisselles, le DA40 et le
Cessna 182 des Ailerons reve-
naient d’une petite virée dans les
Alpes. Les pilotes étaient allés revali-
der leurs qualifs de site (valables six mois) à
Méribel, Courchevel, Megève, L’Alpe-d’Huez et
Mont-Dauphin. Ils étaient partis le matin même.
Il n’est pas rare que les départs de Moisselles se
fassent aussi de nuit : on borde alors la piste
avec des balises lumineuses, alimentées cha-
cune par une batterie de six heures d’autono-
mie. Cet équipement profite à la trentaine de
pilotes habilités vol de nuit que compte le club.
Autre équipement spécifique : le malonnier
fabriqué par les membres du club et installé à
bord du DR400 ; ce manche supplémentaire
permet aux pilotes handicapés de manœuvrer
la gouverne de direction ; il comporte en outre
une commande de gaz sur sa partie supérieure.

Depuis sept ans, le club des Ailerons est
présidé par Christian Cosson. L’homme a

nghien-Moisselles est l’aérodrome
le plus proche de Paris. On imagine
alors que plusieurs clubs y ont élu
domicile, qu’il y règne une agita-

tion continue, que le trafic y est démesuré…
Pas du tout. Les seuls avions autorisés à s’y
poser sont ceux qui y sont basés – quelques
appareils privés, quelques appareils de l’avia-
tion civile, et ceux du seul aéroclub du terrain,
Les Ailerons.

DÉROGATION

Explication : depuis l’ouverture de l’aéro-
port Roissy-Charles-de-Gaulle, en 1974,
Enghien-Moisselles est englobé dans la TMA
de Paris et, de ce fait, placé sous le régime de la
classe A, interdite au vol VFR. Les Ailerons ont

obtenu dès cette époque une dérogation,
tacitement reconduite à chaque

redécoupage de l’espace aérien.
Cette dérogation prévoit

néanmoins que les pilotes
du club respectent des

altitudes d’entrée et 
de sortie plafonnées (à
1 300 pieds, en l’occur-
rence) et suivent un
chemin imposé quand

ils quittent ou quand ils
regagnent la zone de

contrôle en approche. Sa
qualité de « terrain res-

treint » contribue au charme
d’Enghien-Moisselles : les mo-

teurs d’avions troublent rarement la

E
ROISSY EST À DEUX MINUTES DE VOL !LE DA40 DU CLUB.

RETOUR DE VOYAGE.

COURTE FINALE EN 07.

À 16km de Paris à
vol d’oiseau, Enghien
nous offre deux tapis

verts : celui de son
casino… et la piste en

herbe de Moisselles.

club privé
Les Ailerons


